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INTRODUCTION 

L'étude des mécanismes d'inhibition en fermentation alcoolique (Ievu­
rienne), tant sur des milieux synthétiques que naturels (œnologie), a incité 
ces dernières années, plusieurs auteurs à discuter le rôle réel de l'alcool 
et à suggérer l'intervention de co-métabolites inhibiteurs efficaces à très 
faibles concentrations. 

En effet, comme l'ont montré NOVAK et ai. (1981), l'inhibition de la 
croissance due à l'alcool ajouté dans le milieu est beaucoup plus faible 
que celle liée à l'alcooi produit (par les ievures). Cette observation a 
conduit à envisager l'accumulation d'alcool à l'intérieur des cellules, 
(NAGODAWITHANA et STEINKRAUS 1976; NAVARRO et DURAND, 1978; 
NOVAK et al., 1981 ; STREHAIANO et GOMA, 1983). 

Ainsi, le taux d'alcool mesuré dans le milieu ne serait pas une image 
exacte de celui auquel est soumise réellement la cellule. Cependant, 
cette hypothèse ne permet pas d'expliquer entièrement les phénomènes 
d'inhibition observés, et tout spécialement les effets du taux d'ensemen­
cement sur les cinétiques fermentaires (STREHAIANO et al., 1983). 

Aussi, plusieurs équipes, travaillant sur des aspects très différents 
de la fermentation alcoolique - optimisation des conditions de fermen­
tation en vue de la production d'alcool industriel, étude des arrêts de 
fermentation en vinification - ont suggéré, récemment, l'intervention de 
co-métabolites inhibiteurs, sur la nature desquels cependant le débat reste 
encore ouvert. BORZANI et al., (1981), lors de l'étude de la fermentation 
alcoolique de mélasses attribuent les inhibitions observées aux alcools 
supérieurs - et en particulier à l'alcool amylique. MAIORELLA et al. 
(1983) démontrent l'effet inhibiteur exercé sur la croissance et la pro­
duction d'alcool par divers produits secondaires de la fermentation -
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